
« Ça faisait quelque temps qu’il
traînait dans le garage. Mainte-
nant, la pression des pneus est fai-
te et j’ai vérifié s’ils n’étaient pas
crevés ». Cathy ne pratique pas
le vélo au quotidien, mais lorsqu’el-
le a entendu dire que l’association
« Brest à pied et à vélo » organisait
un atelier à la fac de sciences, hier,
elle a sauté sur l’occasion.
Comme elle, une dizaine de person-

nes – étudiants ou non – en ont pro-
fité pour recueillir les précieux
conseils des bénévoles de l’associa-
tion, qui en connaissent un rayon.

« Le vélo, ça me rend joyeux »
Parmi eux, Stéphane, en service
civique, qui était déjà bricoleur
avant de rejoindre l’association et
ses ateliers d’apprentissage, mis
en place depuis un an et demi :

« On explique et on aide, mais
on ne fait pas à la place des gens,
le but étant qu’ils puissent s’en sor-
tir tout seuls par la suite ».
Avec le retour des beaux jours, cela
fait un mois que le jeune home
ne se déplace qu’en deux-roues
et il ne voit déjà plus que les avan-
tages : « C’est plus économique,
moins polluant, bon pour la santé
et moi, ça me rend joyeux ! ».

Lutter contre le vol et le recel
Olivier Schneider, président depuis
un peu plus d’un an de « Brest
à pied et à vélo », explique le suc-
cès de ces ateliers de réparation,
un concept « en plein boum » :
« Les gens sont progressivement
revenus vers les deux-roues, mais
le problème, c’est qu’on ne trouve
presque plus de réparateurs en cen-
tre-ville ». D’où l’idée d’initier les

usagers aux secrets de la rustine,
de mutualiser les outils mais aussi
de lutter contre le vol.
À commencer par bien savoir atta-
cher son vélo et surtout avec le bon
antivol : il convient que celui-ci soit
en métal et en U, attaché sur
la roue avant. « Le plus souvent,
les gens se font voler leur vélo dans
des parties semi-privatives, comme
le hall des immeubles, ou lors d’ar-
rêts brefs, en allant chercher
le pain par exemple. Il faut tou-
jours prendre le temps de l’atta-
cher, même pour deux minutes ».
Mais une fois que le mal est fait,
l’association a une astuce pour lut-
ter contre le recel, grâce à un
numéro de série de 13 chiffres gra-
vé sur le cadre. « La majorité des
vélos volés ne sont pas vendus,
mais abandonnés, ajoute Olivier.
Grâce à ce numéro, la police, lors-
qu’elle retrouve les vélos, peut
consulter le fichier national et
retrouver les coordonnées du pro-
priétaire ».

Table ronde demain
Olivier Schneider, en sa qualité
de président, interviendra lors
de la table ronde proposée demain,
de 19 h à 21 h, dans l’amphi F de la
fac de sciences, pour faire le point
sur la place des mobilités douces
à l’université et sur Brest Métropo-
le Océane, avec les interventions
d’Yvanne Bouvet, vice-présidente
patrimoine et relations avec les col-
lectivités à l’UBO, Alain Fessant,
chargé de mission « éco-campus »,
Michel Joanny, vice-président
de BMO en charge des transports
et de la voirie, Ulysse Bordenave,
de « campus en transition »
à Lorient.

Les bénévoles de « Brest à pied et
à vélo » prodigueront encore demain,
de 12 h à 14 h, de précieux conseils
aux curieux qui souhaitaient en savoir
plus sur les deux-roues.

Développement durable. Tout un vélo

BREST. ACTUS

La gravure Bicycode permet de lutter contre le vol et le recel de vélos.

C’est dans une ambiance bon enfant que les bénévoles de l’association remettent sur roue les vélos des usagers.

Dans le cadre
de la semaine du
développement durable,
une dizaine de bénévoles
de l’association
« Brest à pied et à vélo »
reviendront, demain midi,
dans le hall de la fac
de sciences pour réparer
les deux-roues à la chaîne,
sans connaître de coup
de pompe !
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Votre ensemble
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en 180 x 200 cm(ou 160 x 200 cm
ou 140 x 190 cm)

2.890€
au lieu de 4.556€

Jusqu’au 27 avril
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